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LL’’oralitoralitéé
Au Canada franAu Canada franççais (et plus tard Quais (et plus tard Quéébec), bec), 
ll’’aspect oral est beaucoup plus vaste quaspect oral est beaucoup plus vaste qu’’en en 
Europe et fait entrer par ce fait une partie de Europe et fait entrer par ce fait une partie de 
la culture du Qula culture du Quéébec bec àà ll’’ensemble de la ensemble de la 
littlittéérature qui se constitue drature qui se constitue d’’abord abord àà ll’’oral (p. oral (p. 
exemple les littexemple les littéératures crratures crééoles, africaines, oles, africaines, 
amaméérindiennes etc.)rindiennes etc.)
LL’’oralitoralitéé: : àà ll’’opposopposéé de lde l’é’écriture: criture: «« un mode un mode 
de communication fondde communication fondéé sur la parole sur la parole 
humaine et sans autre moyen de humaine et sans autre moyen de 
conservation que la mconservation que la méémoire individuellemoire individuelle »»
(Robert 410). (Robert 410). 
PortPortéée socioculturelle, rituelle, voire e socioculturelle, rituelle, voire 
mythique de la parolemythique de la parole
Fonction de cohFonction de cohéésion sociale, culturelle, sion sociale, culturelle, 
collective et mcollective et méémorielle / mnmorielle / mnéémotechniquemotechnique
Fonction esthFonction esthéétique esthtique esthéétique ou ludique tique ou ludique 
La tradition du genre littLa tradition du genre littééraire du conte raire du conte 
fantastique fondfantastique fondéé sur les croyances sur les croyances 
populaires (Honorpopulaires (Honoréé Beaugrand Beaugrand –– La La 
ChasseChasse--Galerie, angl. The Bewitched Galerie, angl. The Bewitched 
Canoe)Canoe)



OralitOralitéé –– cont.cont.

Le terme d'oralitLe terme d'oralitéé est plus large que celui de la est plus large que celui de la 
littlittéérature oralerature orale
LL’’oralitoralitéé inclut au Quinclut au Quéébec le monologue, le bec le monologue, le 
conte, la chanson, le sketch (la saynconte, la chanson, le sketch (la saynèète), le te), le 
show, en partie le thshow, en partie le thééâtreâtre
On l'entendra dans le sens plus large, aussi bien On l'entendra dans le sens plus large, aussi bien 
source de style parlsource de style parléé que de style oralisque de style oraliséé. Car, . Car, 
et c'est let c'est làà un point important, on ne remarque un point important, on ne remarque 
pas assez que le parlpas assez que le parléé a ses styles sans qu'il a ses styles sans qu'il 
soit besoin d'en passer par un rsoit besoin d'en passer par un réépertoire de pertoire de 
littlittéérature oralerature orale



Le conteLe conte

Le conte des annLe conte des annéées 1960 comporte beaucoup es 1960 comporte beaucoup 
des aspects ddes aspects d’’une forte culture orale une forte culture orale 
(imagination d(imagination déébridbridéée, humoir noir, critique e, humoir noir, critique 
sociale et politique sociale et politique ééllééments fantastiques, ments fantastiques, 
confusion du conte de fconfusion du conte de féées et de la res et de la rééalitalitéé, etc.), , etc.), 
surtout chez:surtout chez:
�� Jacques Ferron Jacques Ferron –– Contes du pays incertain (1962)Contes du pays incertain (1962)
�� Michel Tremblay Michel Tremblay –– Contes pour buveurs attardContes pour buveurs attardéés s 
(1966)(1966)

�� Claude Mathieu Claude Mathieu -- La mort exquise (1965)La mort exquise (1965)
�� AndrAndréé Berthiaume Berthiaume –– Contretemps (1971)Contretemps (1971)



QuQuéébbéécitude (francitude, citude (francitude, 
amamééricanitude)ricanitude)

PopPop--oralitoralitéé (Gibeault): les conteurs contemporains (Gibeault): les conteurs contemporains àà la mode utilisent la mode utilisent 
souvent cette notionsouvent cette notion
Le terme de Le terme de mméémméémoire, moire, motmot--valise par tvalise par téélescopage [mlescopage [méémméé+m+méémoire], moire], 
utilisutiliséée par Gibeault pour caracte par Gibeault pour caractéériser les renvois aux connotations riser les renvois aux connotations 
collectives dans les textes des conteurs contemporainscollectives dans les textes des conteurs contemporains
LL’’oralitoralitéé sert sert àà discuter et/ou mdiscuter et/ou méémoriser les thmoriser les thèèmes quotidiens et les petites mes quotidiens et les petites 
histoires populaires au sens large du terme, histoires aux sujethistoires populaires au sens large du terme, histoires aux sujets des fois s des fois 
graves mais qui se prêtent bien "aux commgraves mais qui se prêtent bien "aux comméérages sur scrages sur scèène". ne". 
De surcroDe surcroîît, les humoristes rt, les humoristes réépandent, chacun pandent, chacun àà sa fasa faççon, la variante on, la variante 
ququéébbéécoise populaire de l'idiome francoise populaire de l'idiome franççais (Deschamps, Desrochers), ais (Deschamps, Desrochers), 
parfois poparfois poéétique (Marc Favreau tique (Marc Favreau -- Sol), tout en faisant connaSol), tout en faisant connaîître au grand tre au grand 
public un mode d'emploi de la qupublic un mode d'emploi de la quéébbéécitude dans ses caractcitude dans ses caractééristiques ristiques 
anthropologiques et sociolinguistiquesanthropologiques et sociolinguistiques
Le  monde imaginaire de Le  monde imaginaire de l'l'ééquivoquequivoque reprrepréésente par les subversions sente par les subversions 
lexiculturelles soulignlexiculturelles soulignéées ou encadres ou encadréées de guillemets, es de guillemets, la grande noire sla grande noire sœœur ur 
devenue belle trop mincedevenue belle trop mince qui "traqui "traîîne de l'arrine de l'arrièèrere--pays" est jugpays" est jugéée trop faible e trop faible 
pour continuer le voyagepour continuer le voyage



QuQuéébbéécitude (francitude, citude (francitude, 
amamééricanitude)ricanitude)

Jacques Bouchard: Jacques Bouchard: 36 cordes sensibles des Qu36 cordes sensibles des Quéébbéécoiscois –– portrait portrait 
sociolinguistique du Qusociolinguistique du Quéébbéécois cois «« de souchede souche »»

terrienne terrienne avec les cordes suivantes:  le bon sens,  l'amour de la nature, avec les cordes suivantes:  le bon sens,  l'amour de la nature, lala
simplicitsimplicitéé, la fid, la fidéélitlitéé au patrimoine, la finasserie, l'habiletau patrimoine, la finasserie, l'habiletéé manuelle;manuelle;
minoritaire, minoritaire, subdivissubdiviséée en: complexe d'infe en: complexe d'inféérioritrioritéé, bas de laine, envie, , bas de laine, envie, éétroitessetroitesse
d'esprit, matriarcat, commd'esprit, matriarcat, comméérage;rage;
nordnord--amamééricaine ricaine comprenant: superconsommation, recherche du confort, gocomprenant: superconsommation, recherche du confort, goûût bit bi--
zarre, solidaritzarre, solidaritéé continentale, sens de la publicitcontinentale, sens de la publicitéé, "nationalismes";, "nationalismes";
catholique catholique renfermant: antimercantilisme, mysticisme, esprit moutonnier, farenfermant: antimercantilisme, mysticisme, esprit moutonnier, fatata--
lisme, conservatisme, xlisme, conservatisme, xéénofobie;nofobie;
latine latine qui englobe la joie de vivre, l'amour des enfants, le besoin de qui englobe la joie de vivre, l'amour des enfants, le besoin de paraparaîître, letre, le
talent artistique, la sentimentalittalent artistique, la sentimentalitéé, l'instinctivit, l'instinctivitéé;;
franfranççaise aise avec les points sensibles tels que: chauvinisme, cartavec les points sensibles tels que: chauvinisme, cartéésianisme, indivisianisme, indivi--
dualisme, sensualitdualisme, sensualitéé, vantardise, manque de sens pratique, (Bouchard, page, vantardise, manque de sens pratique, (Bouchard, page
couverture)couverture)



Les dLes déébuts de la chansonbuts de la chanson

Provinces dProvinces d’’Anjou, de Saintonge, du Poitou, plus Anjou, de Saintonge, du Poitou, plus 
tard de Normandie et de Bretagnetard de Normandie et de Bretagne
Cultivateurs, ouvriers, qui viennent avec leurs Cultivateurs, ouvriers, qui viennent avec leurs 
femmes et leurs enfantsfemmes et leurs enfants
Soldats des rSoldats des réégimes royaux qui gimes royaux qui éépousent les pousent les 
«« filles du Royfilles du Roy »»
Paysans aventuriers  Paysans aventuriers  -- colons, trappeurs, colons, trappeurs, 
coureurs de bois, canotiers, trafiquants ou coureurs de bois, canotiers, trafiquants ou 
explorateursexplorateurs
Ils apportent leurs chansons et leurs lIls apportent leurs chansons et leurs léégendesgendes
Transmission de bouche Transmission de bouche àà oreilleoreille



CaractCaractééristiquesristiques

LL’’aspect essentiel de laspect essentiel de l’’oralitoralitéé: un grand nombre : un grand nombre 
de versions qui se rde versions qui se réépandent (Vpandent (V’’llàà le bon vent le bon vent ––
350 versions), plusieurs textes sur la même 350 versions), plusieurs textes sur la même 
mméélodie (Le Roi Renaud, Isabeau slodie (Le Roi Renaud, Isabeau s’’y promy promèène, ne, 
Vive la Canadienne, etc.)Vive la Canadienne, etc.)

ThThèèmes de la vie quotidienne apportmes de la vie quotidienne apportéée de la e de la 
France: fêtes, berceuses (France: fêtes, berceuses (La poulette griseLa poulette grise), ), 
popoèèmes mes àà boire (boire (Chevalier de la table rondeChevalier de la table ronde) ) 
chansons dchansons d’’amour (amour (Papillon, tu es volagePapillon, tu es volage)...)...



Couleur localeCouleur locale

Production locale et originale: adaptation de Production locale et originale: adaptation de 
chansons franchansons franççaises: sur la route de Louvier aises: sur la route de Louvier --> > 
Sur la route de Berthier, Le compte de Barême Sur la route de Berthier, Le compte de Barême --
> Le march> Le marchéé de Varennes, Au pont du Nord de Varennes, Au pont du Nord --> > 
Au pont de LondresAu pont de Londres

Une rUne rééalitalitéé diffdifféérente inspire les auteursrente inspire les auteurs--
compositeurs anonymes compositeurs anonymes –– Les RaftmansLes Raftmans

Chansons farcies: chansons dans lesquelles on Chansons farcies: chansons dans lesquelles on 
introduit un ou plusieurs mots de langue introduit un ou plusieurs mots de langue 
éétrangtrangèèrere



Chansons farciesChansons farcies

Mon pMon pèère mre m’’a donna donnéé un mariun mari
il me lil me l’’a donna donnéé si petit,si petit,
Spiritum sanctumSpiritum sanctum
Je veux boirJe veux boir’’ du rhumdu rhum
JJ’’nn’’en ai pas encore buen ai pas encore bu
CC’é’était un vieux sauvagetait un vieux sauvage
Tout noir, tout barbouillaTout noir, tout barbouilla
OuichOuich’’kaka
I went to the marketI went to the market
Mon panier sous mon brasMon panier sous mon bras
The first one that I metThe first one that I met
Le fils dLe fils d’’un avocatun avocat



ChansonChanson--mensongemensonge

ChansonChanson--mensonge: une autre tradition mensonge: une autre tradition 
dd’’un narrateur espiun narrateur espièègle ou peu fiable, qui gle ou peu fiable, qui 
raconte raconte àà la manila manièère des re des «« palabreurspalabreurs »»
(cf. Hrabal)(cf. Hrabal)

Je vais chanter une chansonJe vais chanter une chanson
Qui nQui n’’est ni courtest ni court’’ ni longueni longue
SS’’il y a un mot de vil y a un mot de vééritritéé
Je veux bien que lJe veux bien que l’’on me pende, oh gai!on me pende, oh gai!



La langue des chansonsLa langue des chansons

Rude, vulgaire, sans grâce et raffinementRude, vulgaire, sans grâce et raffinement
On lOn l’’a taxa taxéée de nae de naïïve, en lui refusant des qualitve, en lui refusant des qualitéés s 
popoéétiquestiques
«« Nos chansons de composition canadienne font preuve, Nos chansons de composition canadienne font preuve, 
la plupart du temps, dla plupart du temps, d’’absence de poabsence de poéésiesie »»
En même temps, la langue est En même temps, la langue est «« exotiqueexotique »» et ret rééccèèle le 
une poune poéésie particulisie particulièère, attendrissement pore, attendrissement poéétique devant tique devant 
la naturela nature
«« Les chansons de voyageurs canadiens mLes chansons de voyageurs canadiens mééritent de ritent de 
conserver leur place parmi les poconserver leur place parmi les poéésies nationales. Les sies nationales. Les 
rrèègles de la prosodie y sont mgles de la prosodie y sont mééconnues, mais cela connues, mais cela 
prouve leur complprouve leur complèète originalitte originalitéé »»



PoPoéétique de la vocation et du tique de la vocation et du 
mméétiertier

Les draveurs de la GatineauLes draveurs de la Gatineau
Adieu donc, belles rivesAdieu donc, belles rives
Du KatDu Katéébonguaybonguay
VoilVoilàà le temps qule temps qu’’arrive,arrive,
Il faut nous sIl faut nous sééparer.parer.
LL’’hiver est arrivhiver est arrivéé
Et tous ses embarras.Et tous ses embarras.
Cent hommes sont rassemblCent hommes sont rassembléés,s,
Jacques Boyld les conduira.Jacques Boyld les conduira.



Chansons dChansons d’’amouramour

Papillon, tu es volage:Papillon, tu es volage:
Si lSi l’’amour avait des ailesamour avait des ailes
Comme toi, beau papillonComme toi, beau papillon
Il irait de ville en villeIl irait de ville en ville
Pour rejoindre mon amant,Pour rejoindre mon amant,
Lui faire assavoirLui faire assavoir
DD’’mes complimentsmes compliments
GoGoûûtons du plaisir, ma bergtons du plaisir, ma bergèère:re:
Un prêtre me dUn prêtre me d’’mande mande àà confesseconfesse
Lequel des deux que jLequel des deux que j’’aimerais mieux:aimerais mieux:
AimezAimez--vous la bouteille,vous la bouteille,
AimezAimez--vous les doux yeux?vous les doux yeux?
Je lui rJe lui rééponds: Mon pponds: Mon pèèrr’’,,
Je les aime tous les deux.Je les aime tous les deux.



Fonction des chansonsFonction des chansons

Sociale, temporelle, mSociale, temporelle, méémorativemorative
Sociale: Sociale: éégayer les rgayer les rééunions des premiers unions des premiers 
colons, du festin. Recrcolons, du festin. Recrééer ler l’’ambiance de la ambiance de la 
«« bonne vieille Francebonne vieille France »». . 
«« AprAprèès la panse, on danses la panse, on danse »» -- le besoin le besoin 
de se rde se rééunir unir –– peuplement peuplement éépars, on saisit pars, on saisit 
toute occasion de se rtoute occasion de se rééunirunir
Le long hiver contribue Le long hiver contribue àà la thla théématique et matique et 
àà la raison dla raison d’’être de ces chansonsêtre de ces chansons



La terre / le paysLa terre / le pays

Au XIXe siAu XIXe sièècle, le thcle, le thèème de la terre et du pays me de la terre et du pays 
prpréédomine dans la culture orale: la chanson patriotiquedomine dans la culture orale: la chanson patriotique
Autres thAutres thèèmes de la chanson: lmes de la chanson: l’’hiver (la neige), la hiver (la neige), la 
famille, le village, la nature, les saisonsfamille, le village, la nature, les saisons
GeorgesGeorges--ÉÉtienne Cartier tienne Cartier –– Ô Canada, mon pays, mes Ô Canada, mon pays, mes 
amoursamours
Un Canadien errantUn Canadien errant (1830, Antoine G(1830, Antoine Géérinrin--Lajoie)Lajoie)
La chanson contestataire (La chanson contestataire (CC’’est la faute est la faute àà PapineauPapineau))
LL’’hymne national hymne national Ô CanadaÔ Canada (musique: Calixa Lavall(musique: Calixa Lavalléée, e, 
paroles: Adolphe Basileparoles: Adolphe Basile--Routhier) adoptRouthier) adoptéé en 1980 en 1980 
(chant(chantéé pour la premipour la premièère fois en 1880 re fois en 1880 –– juin 24)juin 24)



Chanson au XXe siChanson au XXe sièèclecle

Trois tendances opposTrois tendances opposéées:es:
�� La chanson folklorique: souci de prLa chanson folklorique: souci de prééserver le patrimoine server le patrimoine 

(Charles Nodier, conteur fran(Charles Nodier, conteur franççais ais «« HâtonsHâtons--nous dnous d’é’écouter les couter les 
histoires du peuple avant quhistoires du peuple avant qu’’il ne les ait oubliil ne les ait oubliéées). Les Archives es). Les Archives 
de folklore de folklore àà ll’’UniversitUniversitéé Laval en 1920 Laval en 1920 –– intintéérêt rêt àà prprééserver ce server ce 
que les nouveau habitants de ville ont entendu dans leur que les nouveau habitants de ville ont entendu dans leur 
jeunesse: jeunesse: La BolducLa Bolduc –– Mary Travers Mary Travers -- devient une vedette des devient une vedette des 
annannéées 1920es 1920--30.30.

�� Influence de la chanson amInfluence de la chanson amééricaine (le jazz, les crooners ricaine (le jazz, les crooners ––
chanteur masculin de ballades populaires chanteur masculin de ballades populaires –– Ed Cox, Bing Ed Cox, Bing 
Crosby, Frank Sinatra, Dean Martin), blues, dixieland, Crosby, Frank Sinatra, Dean Martin), blues, dixieland, 
«« Hawaiian musicHawaiian music »»

�� Influence de la chanson franInfluence de la chanson franççaise : surtout dans les annaise : surtout dans les annéées es 
1950 1950 –– Charles Aznavour, Mouloudji, Les FrCharles Aznavour, Mouloudji, Les Frèères Jacques)res Jacques)



AprAprèèss--guerre guerre –– origines de la origines de la 
chanson modernechanson moderne

Conditions fondamentales: libConditions fondamentales: libéération de ration de 
ll’’isolement des Quisolement des Quéébbéécois, la terre est en train cois, la terre est en train 
de devenir de devenir «« le village globalle village global »»
ProgrProgrèès technologique et nouveaux ms technologique et nouveaux méédias: la dias: la 
radio, la tradio, la téélléévision, le microvision, le micro--sillon devient un sillon devient un 
produit de consommation quotidienneproduit de consommation quotidienne
Apparition du chansonnier (lApparition du chansonnier (l’’auteurauteur--
compositeurcompositeur--interprinterprèète): il traite lte): il traite l’’actualitactualitéé, , 
ll’’instant prinstant préésent dans ses oeuvressent dans ses oeuvres
Beaucoup de ces chansonniers sBeaucoup de ces chansonniers s’’imposent en imposent en 
France oFrance oùù ils deviennent trils deviennent trèès populaires (Fs populaires (Féélix lix 
Leclerc, Gilles Vigneault, Raymond LLeclerc, Gilles Vigneault, Raymond Léévesque)vesque)



Naissance de la chanson quNaissance de la chanson quéébbéécoise coise 
moderne moderne –– les annles annéées 1950es 1950

Entre le cabaret et la radio Entre le cabaret et la radio –– grâce grâce àà une proximitune proximitéé ggééographique, la ographique, la 
chanson amchanson amééricaine envahit les ricaine envahit les «« ondesondes »» ququéébbéécoisescoises
Le cabaret Le cabaret –– nanaîît dans les annt dans les annéées 1930, imitation du cabaret ames 1930, imitation du cabaret amééricain, ricain, àà la la 
fin des annfin des annéées 1940 et au des 1940 et au déébut des annbut des annéées 1950, on imite les cabarets es 1950, on imite les cabarets 
franfranççais (Le Faisan dorais (Le Faisan doréé, Le Saint, Le Saint--GermainGermain--desdes--PrPréés)s)
AnnAnnéées 1950: les 1950: l’é’époque des nuits de Montrpoque des nuits de Montrééal: cabarets et boal: cabarets et boîîtes Chez tes Chez 
GGéérard (G. Thibault, Fernand Gignac, Monique Leyrac).rard (G. Thibault, Fernand Gignac, Monique Leyrac).
La facilitLa facilitéé dd’é’écouter la radio (Radiocouter la radio (Radio--Canada) permet Canada) permet àà un grand nombre un grand nombre 
dd’’artistes de sartistes de s’’imposer imposer –– Fernand Robidoux, revue musicale Fernand Robidoux, revue musicale Coquetel Coquetel ’’46, 46, 
Robert LRobert L’’Herbier, Raymond LHerbier, Raymond Léévesque, Jacques Blanchetvesque, Jacques Blanchet
RadioRadio--Canada: Guy Mauffette: Canada: Guy Mauffette: éémission mission Le cabaret du soir qui penche. Le cabaret du soir qui penche. 
Mauffette donne Mauffette donne éégalement appui galement appui àà FFéélix Leclerc qui devient le chanteur lix Leclerc qui devient le chanteur 
dominant les anndominant les annéées 1950.es 1950.
RRéésultat: la chanson canadienne ssultat: la chanson canadienne s’’impose au Quimpose au Quéébec de plus en plus bec de plus en plus ––
Leclerc, LLeclerc, Léévesque, Aglavesque, Aglaéé, Guylaine Guy, etc., Guylaine Guy, etc.
Style dominant Style dominant –– la ballade la ballade –– chanson dchanson d’’amour: une certaine naamour: une certaine naïïvetvetéé des des 
ththèèmes mais de belles mmes mais de belles méélodies. Egalement le wesern (Willie Lamothe, lodies. Egalement le wesern (Willie Lamothe, 
Marcel Martel, Paul Brunelle)Marcel Martel, Paul Brunelle)



1960 1960 –– 68: la chanson s68: la chanson s’’impose impose 
comme porteur de la culture au comme porteur de la culture au 

QuQuéébecbec
Facteurs extFacteurs extéérieursrieurs
�� politiques, linguistiques, internationauxpolitiques, linguistiques, internationaux
�� Concours de la chanson canadienne: la jeune gConcours de la chanson canadienne: la jeune géénnéération nration n’’a plus honte a plus honte 

de la production localede la production locale
�� Les premiLes premièères maisons de disque qures maisons de disque quéébbéécoises apparaissent: Scoises apparaissent: Séélect lect 

(1959), Gamma (1965), Trans(1959), Gamma (1965), Trans--Canada (1960), Jupiter (1965)Canada (1960), Jupiter (1965)
�� GrGrèève ve àà la Radiola Radio--Canada (1959): phCanada (1959): phéénomnomèène qui permet au ne qui permet au 

chansonniers de se manifester en appuyant les grchansonniers de se manifester en appuyant les gréévistes vistes –– sentiment sentiment 
de rde réévolte et de subversion volte et de subversion –– on ouvre une boon ouvre une boîîte te àà chansons Chez chansons Chez 
Bozo qui va donner le nom au groupe Les BozosBozo qui va donner le nom au groupe Les Bozos

LL’é’époque des bopoque des boîîtes tes àà chansonchanson
�� La BoLa Boîîte des Compositeurs (Rollande Dte des Compositeurs (Rollande Déésormeaux et Robert Lsormeaux et Robert L’’Herbier), Herbier), 

Chez les scribes (FranChez les scribes (Franççoys Pilon), La Booys Pilon), La Boîîte aux Chansonniers (Guy te aux Chansonniers (Guy 
Bouchard) Bouchard) 

�� clichclichéé de spectacle typique: le jeune chansonnier ne sde spectacle typique: le jeune chansonnier ne s’’accompagne que accompagne que 
de sa guitare, debout, le pied sur une chaise, face de sa guitare, debout, le pied sur une chaise, face àà un public dans une un public dans une 
petite salle modeste, petite salle modeste, ééclairclairéée aux chandelles...e aux chandelles...



Deux univers parallDeux univers parallèèlesles

Les chansonniers (Gilles Vigneault, FLes chansonniers (Gilles Vigneault, Féélix Leclerc, lix Leclerc, 
Raymond LRaymond Léévesque, Pauline Julien,Jeanvesque, Pauline Julien,Jean--Pierre Ferland, Pierre Ferland, 
Les Bozos)Les Bozos)
�� Chansons poChansons poéétiques tiques –– voyages, paysages, nature voyages, paysages, nature –– mer et la mer et la 

neige (tradition orale au Quneige (tradition orale au Quéébec): quête de libertbec): quête de libertéé et det d’’identitidentitéé
individuelleindividuelle

�� 22èème gme géénnéération change un peu (Robert Charlebois, Claude ration change un peu (Robert Charlebois, Claude 
Dubois) Dubois) –– le thle thèème de la ville, me de la ville, éélargissent la thlargissent la théématique matique 
ggééographiquement et individuellementographiquement et individuellement

Les yLes yéé--yyéés (Les Classels, Les Gendarmes, Les Hous (Les Classels, Les Gendarmes, Les Hou--
Lops, Les GLops, Les Géérolas)rolas)
�� rréévolte, rock international, musique de dansevolte, rock international, musique de danse
�� ThThèèmes (plus superficiels): mes (plus superficiels): éécole, cincole, cinééma, danse, flirtsma, danse, flirts



Le phLe phéénomnomèène ne «« LL’’OsstidchoOsstidcho »»

LL’’Osstidcho (Hostie de show) Osstidcho (Hostie de show) –– crcréééé par Louise Forestier, premipar Louise Forestier, premièère re 
28 mai 1968 28 mai 1968 –– spectacle combinant musique rockspectacle combinant musique rock’’nn’’roll, sketchs, roll, sketchs, 
monologue = performance totale monologue = performance totale 
Rupture avec la tradition chansonniRupture avec la tradition chansonnièère classique re classique –– rupture nette rupture nette 
avec le style et la avec le style et la ththéématiquematique
““En En cettecette soirsoiréée e dudu 28 28 maimai 1968, 1968, ilil y a de y a de ll’é’électricitlectricitéé dansdans ll’’airair. . 
MortsMorts de de tractrac, les , les jeunesjeunes artistes Robert artistes Robert CharleboisCharlebois, , MouffeMouffe, Louise , Louise 
ForestierForestier, , YvonYvon DeschampsDeschamps et et leursleurs amisamis dudu QuatuorQuatuor dudu Nouveau Nouveau 
Jazz Jazz LibreLibre vontvont risquerrisquer le tout pour le tout en le tout pour le tout en lanlanççantant
"L"L’’OSSTIDCHO"OSSTIDCHO", un show , un show anticonformisteanticonformiste qui qui vava rréévolutionnervolutionner les les 
genres. genres. IlsIls cherchentcherchent àà y y ddéémystifiermystifier la " la " vedettevedette " et " et tententtentent de de 
renouvelerrenouveler " de fond en " de fond en comblecomble " la " la manimanièèrere habituellehabituelle de de prpréésentersenter
un spectacle.un spectacle.””



Le phLe phéénomnomèène Robert Charleboisne Robert Charlebois

*1944, d*1944, déébute en 1961 (La Boulbute en 1961 (La Bouléée)e)
DDéébuts: influences sudbuts: influences sud--amamééricaines et ricaines et 
de la musique rock(de la musique rock(’’nn’’roll)roll)
AprAprèès, beaucoup de styles ints, beaucoup de styles intéégrgréés, il s, il 
parodie et mparodie et méétisse les styles aussitisse les styles aussi
Il colle le joual Il colle le joual àà la musique rock, il la musique rock, il 
rythme le franrythme le franççais en jouant sur les ais en jouant sur les 
sonoritsonoritéés des mots, incorporant des s des mots, incorporant des 
expressions anglaises, se rapproche expressions anglaises, se rapproche 
de la langue parlde la langue parléée que quéébbéécoise: textes coise: textes 
ééclatclatéés, drôles, plus prs, drôles, plus prèès du quotidien.s du quotidien.
La chanteuse Mouffe est sa La chanteuse Mouffe est sa 
compagne.compagne.
1967: 1967: Terre des bums (Terre des bums (parodie de la parodie de la 
Terre des hommesTerre des hommes))
Chansons les plus connues: Lindberg, Chansons les plus connues: Lindberg, 
Demain lDemain l’’hiver, Protest song, hiver, Protest song, 
PresquPresqu’’AmAméérique, Cartier, rique, Cartier, 
JJ’’veuxveux’’dd’’ll’’amour, Manche de pelle, amour, Manche de pelle, 
Ordinaire, DolorOrdinaire, Dolorèès s 


